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RIPARO
De Marco Simon Puccioni
Sortie le 29 octobre
De retour de leurs vacances au Maroc, Anna et Mara décou-
vrent un clandestin dissimulé dans le coffre de leur voiture. 
En dépit du risque encouru, les deux femmes décident de 
lui offrir un refuge. Le jeune homme s’installe au sein de ce 
couple, témoin puis acteur du lent délitement de celui-ci, 
fragilisé par les confl its se déroulant à l’usine où travaille 
Mara et qui appartient à la famille d’Anna. 

Si le couple à trois est une fi gure récurrente au cinéma, 
le cinéaste italien revisite celle-ci en perturbant la donne 
classique, y ajoutant une inhabituelle mais pertinente di-
mension politique : l’amour que se portent les deux fem-
mes vacille peu à peu sous les coups répétés de la séduc-
tion du jeune immigré et de la situation économique dont 
elles incarnent malgré elles les forces contraires.

Grâce à sa mise en scène alerte, âpre et nerveuse, ainsi 
qu’au jeu de ses comédiens, le cinéaste déjoue les pièges 
du manifeste social et parvient à cerner chacun de ses pro-
tagonistes au plus près de sa complexité, de ses doutes et 
de ses paradoxes. 

FESTIVAL GAY ET LESBIEN DE PARIS
La quatorzième édition du Festival des fi lms gays et les-
biens se tiendra à Paris du 4 au 11 novembre 2008 et se 
déroulera dans deux salles de la capitale : le Rex pour l’es-
sentiel de la programmation et le Latina pour des séances 
spéciales. Sans renoncer au côté festif qui a toujours été 
la carte de visite de cet éventail du cinéma dit sensible, 
les organisateurs ont souhaité mettre en avant des fi lms et 
des documentaires susceptibles d’amorcer des débats qui 
se tiendront la plupart du temps à l’issue des projections. 
Parmi les temps forts de cette trop courte semaine, on re-
tiendra entre autres les écrans spéciaux, consacrés cette 
année d’une part à une sélection d’œuvres venues d’Iran, 
de Turquie ou encore du Maghreb et s’interrogeant sur les 

rapports entre l’islam et l’homosexualité, et d’autre part 
au Rock et Bad GirrrlZ via les Riot Girls, des rockeuses ta-
touées et sexy. Autres rendez-vous incontournables : une 
invitation à Vincent Dieutre qui viendra présenter deux de 
ses nouveaux fi lms, les reprises en copie neuve de deux 
immenses classiques du cinéma gay (The Living End de 
Gregg Araki et Edward II de Derek Jarman) ainsi que la cé-
lèbre « Nuit gay » de Canal +.

Le panorama devrait quant à lui ménager quelques très 
heureuses surprises. Parmi lesquelles Superstarlet AD, 
de John Michael McCarthy, comédie américaine postapo-
calyptique où la disparition des hommes – et donc des gays 
– provoque une grave crise de la mode féminine. Ou encore 
Corazones de mujer, fi lm italien de Kiff Kosoof centré sur 
le voyage vers Casablanca d’une jeune Italienne d’origine 
marocaine, en attente d’une opération de reconstruction 
de son hymen, et de Shakira, jeune travesti de retour dans 
son pays. Mais aussi les prometteurs The Parricide Ses-
sions, du Brésilien Diego Costa (un jeune cinéaste tente de 
convaincre son père d’interpréter ses différents amants 
devant la caméra), Japon Japon, de l’Israélien Lior Shamriz 
(le portrait d’un jeune homme de dix-neuf ans rêvant de se 
rendre au Japon) ou encore The World Unseen, de Shamin 
Sarif, une histoire d’amour au féminin située en Afrique du 
Sud à l’époque de l’apartheid. Et cerise sur le gâteau, Otto, 
ou l’histoire sexuée et sanglante d’un jeune zombie gay, 
signée par le toujours surprenant Bruce Labruce.

 Rex et Latina
Du 4 au 11 novembre 2008
www.ffglp.net
www.myspace.com/ffglp

Ciné par Xavier Leherpeur

ELEPHANT HEART
BQHL – 19,99 euros
Marko, jeune boxeur amateur, a tout pour passer dans la 
cour des grands. Mais la misère dans laquelle lui et sa fa-
mille se débattent, l’image détériorée d’un père violent et 
l’absence d’un quelconque avenir le poussent à vendre son 
âme à la pègre locale. Devenu sportif professionnel le jour et 
exécuteur des basses œuvres la nuit, le timide jeune homme 
perd progressivement son innocence et ses dernières illu-
sions. Et l’amitié du seul ami qu’il ait jamais eu.
Certes la boxe comme parcours initiatique et social n’est 
pas à proprement parler un sujet d’une radicale nouveauté. 
Mais ceci mis à part, le scénario évite les clichés inhérents 
et fi lme avec une belle sensualité tragique la solitude de son 
héros et sa descente aux enfers.
Un long-métrage à l’image de son personnage central, 
c’est-à-dire écorché vif et plein de rage, porté de bout en 
bout par l’exquis Daniel Brühl (découvert en dévoué fi ls à 
maman dans Good Bye Lenin) et plus que convaincant dans 
ce rôle ambigu d’ange déchu.

APPELEZ-MOI MADAME
Lowave Éditions – 15 euros
C’est en 1986 que Françoise Romand réalise pour TF1 (pas 
encore privatisé et plutôt conscient alors de son rôle de ser-
vice public) un documentaire sur Ovida, transsexuelle opé-
rée à cinquante-cinq ans, poétesse de son état et vivant dans 
une petite bourgade de Normandie auprès de celle qui fut 
d’abord son épouse puis sa compagne. Resté injustement 
inconnu dans notre Hexagone, le fi lm aura connu une belle 
carrière outre-Atlantique aussi bien dans les festivals que 
dans les salles des grandes villes américaines.
L’intelligence du travail de la réalisatrice s’exprime d’abord 
dans son approche. Plutôt que de céder aux sirènes du sor-
dide ou du scabreux, elle cherche avant tout à retracer le 
parcours d’Ovida, rappelant sa déportation pour résistance, 
son engagement humaniste et communiste, sa rencontre 
avec sa femme, leur immuable complicité mais aussi le rap-
port confl ictuel avec son fi ls. 

Un regard objectif et intuitif sur la transsexualité, débordant 
habilement son thème pour saisir le parcours complexe, 
douloureux et victorieux d’une différence que l’ignorance et 
la bêtise (incarnées ici par le curé du village) ont toujours 
brocardé. 

INTÉGRALE JACQUES DEMY
Arte Vidéo, 12 DVD et un CD audio – 100 euros
C’est Noël avant l’heure. Avec ce coffret regroupant tous les 
fi lms de Jacques Demy, l’occasion nous est offerte de dé-
couvrir dans son intégralité l’une des œuvres les plus sin-
gulières, les plus poétiques et les plus inventives du cinéma 
français. Car si Les Demoiselles de Rochefort ou Peau d’Âne 
existaient déjà en DVD, il était en revanche devenu quasi im-
possible de revoir quelques-uns des autres chefs-d’œuvre 
du cinéaste, parmi lesquels le sublime La Baie des anges 
(avec une Jeanne Moreau inoubliable) ou le magistral Une 
chambre en ville. Ainsi que d’autres petites merveilles plus 
méconnues et plus sombres (Model Shop, Le Joueur de 
fl ûte) mais tout aussi indispensables, venant compléter le 
tableau d’une fi lmographie passionnante et corriger au pas-
sage l’image trop lisse et trop réductrice du réalisateur des 
Parapluies de Cherbourg.
Car si Demy réinventa l’enchantement et la grâce au ciné-
ma, son œuvre porte la trace d’une noirceur et d’une am-
biguïté qui le hisse au rang des plus grands. De Lola à Trois 
Places pour le 26, le panorama complet d’un artiste à nul 
autre pareil. 

par Xavier Leherpeur DVD


